
Projets d  ’  avenir et d  ’  espérance : Jérémie 29     :1-14
Eglise Evangélique Baptiste de Saint Jean de la Ruelle, 24 juin 2018

Intro :  1)  Mardi passé, j’ai eu le privilège de participer, à Paris, sur une péniche de la
Seine (lieu de notre réunion), à la rencontre annuelle des Délégués départementaux du
CNEF (Conseil National des Evangéliques de France), dont fait partie notre fédération
d’églises, la FEEBF (Fédération des Eglises Evangéliques Baptistes de France). Je suis en
effet le délégué départemental du CNEF pour notre Département 45, le Loiret.
La thématique de la journée était les relations des Eglises avec les Autorités. Et en fin
de  journée,  vers  18h,  nous  avons  pu  aller  visiter  l’Assemblée  nationale  (le  Palais
Bourbon),  en  compagnie  du  pasteur  Thierry  Le  Gall,  qui  est  responsable  du  Service
Pastoral  auprès  des  Parlementaires  (venu  ici  mi-avril  un  samedi  dans  le  cadre  du
Carrefour-Formation de la région Centre de la FEEBF). Voir les couloirs de l’Assemblée
nationale, la Salle des pas perdus, la Bibliothèque avec plus de 750 000 ouvrages, la salle
des Mariannes, d’autres belles salles avec tableaux de maîtres et statues, et bien sûr le
fameux Hémicycle (où siège donc le Parlement ; nous avons assisté à une petite partie de
séance  parlementaire,  avec  prises  de  paroles  de  certains  Députés)  est  qqch
d’impressionnant, certes.  Puis  a suivi  un entretien d’env.  15 min.  avec un Député des
Côtes d’Armor, en lui posant des questions préparées d’avance dans l’après-midi. 

2) Par ailleurs, mes chers frères et sœurs, vous le savez, nous avons commencé il y a
maintenant 15 jours une réflexion approfondie sur le développement de notre église, et
pour cela le pasteur Jean-Luc Gadreau, responsable communication et développement de
la FEEBF, était venu pour nous aider à réfléchir là-dessus, le samedi ; puis le dimanche,
dans la prédication, il nous a exhorté à nous souvenir de l’espérance en Christ, et ainsi à
regarder l’avenir non avec peur ou méfiance, mais avec sérénité et confiance en Dieu.
C’est  fort  de  ces  deux  paramètres  en  tête  (relations  avec  les  Autorités,  et
développement de l’Eglise) que s’est imposée à moi la lecture puis la méditation du texte
biblique suivant, que je vous invite maintenant à ouvrir :

< Lire Jérémie 29  ,   v  .  1  -  14. Prière. >
Voici  donc  une lettre adressée à des réfugiés (des gens en exil très loin de chez eux),
écrite il y a env.  26 siècles (2 millénaires et 600 ans !),  depuis une ville bien connue,
Jérusalem en Israël,  par un homme dont on connaît le prénom,  Jérémie, et envoyée
par des facteurs (émissaires du roi se nommant Eleasa et Guemaria), à des milliers de km. de
là,  dans une immense ville aussi  très  connue,  tout  près  de  Bagdad  en  Irak  actuel,
appelée Babylone.  Alors, qu’est-ce qu’on peut retenir de cette lettre, pour nous ?

I. LE SEIGNEUR A DES PROJETS POUR SON PEUPLE
 Cette lettre, elle nous décrit le projet de Dieu pour son peuple, Israël, alors qu’il
passe par des moments très difficiles, puisque éloigné de sa terre, exilé, déraciné !...
Vous avez dit ‘projet’ ? (…) Mais comment peut-on essayer d’ébaucher des projets, alors
que tout semble si sombre devant soi ? (…)  C’est certainement ce qu’ont dû penser les
Israélites à ce moment-là…  (et c’est – entre nous soit dit – aussi ce que doivent peut-être
parfois penser les réfugiés si  nombreux dans le  monde, dont aussi certains en Europe et en
France, et même peut-être parmi nous ce matin…).  – Eh bien, la réponse du Seigneur par
l’intermédiaire de son prophète Jérémie est bien là, concrète, profonde, vraie. D’abord il
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dit que Lui, Dieu,   ‘  connaît les projets   (  desseins  )   qu  ’  il forme pour eux’ (v.11a) ; ça, c’est
déjà formidable, génial, merveilleux : Dieu connaît les projets qu’il forme, donc cela veut
dire  qu’il  élabore  des  projets,  il  les  forme (le  mot  hébr.  désigne  le  fait  d’inventer  des  choses
ingénieuses, ou bien l’ouvrage d’un artiste), et que ces projets, il les connaît bien (mot hébr.‘yada’ :
très fort, très intime, comme pour la relation sexuelle entre un homme et sa femme). 
 Le Seigneur avait de bons projets pour son peuple, qui pourtant était en exil loin de
chez lui ; par conséquent, mes frères et sœurs, il est évident que le Seigneur a aussi
de bons projets pour   nos   vies  ,    pour   notre   communauté, oui  pour   notre   église de St
Jean de la Ruelle ! Le croyez-vous ? (…) 

La plupart d’entre nous ne sommes pas réfugiés,  il est vrai, mais beaucoup parmi nous
sommes  loin  de  nos  origines.  Nous  avons  certes  tous  un  logement  +  ou  –  décent et
beaucoup un emploi (ou une vie de retraite après avoir exercé un métier), mais nous sommes
aussi individuellement tous confrontés à ces questions :  Quel projet ai-je pour ma
vie ? Comment puis-je transmettre ce projet aux gens qui m’entourent ?  
 Un projet (d’après le dictionnaire), c’est une ‘image d’une situation, d’un état que l’on pense

atteindre’. On parle de dessein, intention, plan, résolution, vue. 
 Une conseillère en éducation demandera à un jeune quel est son projet de vie.  
 La D.D.J.S. demande aux directeurs de centres de vacances d’écrire un projet pédagogique,

où la philosophie de base du camp, sa finalité, les objectifs et buts que l’on veut atteindre
sont définis, avec les moyens que l’on propose pour les réaliser et le programme des activités
et l’emploi du temps d’une ‘journée-type’. 

 Le  Gouvernement  propose  des  projets  de  loi,  pouvant  être  amendés  et  corrigés  par  le
Parlement  jusqu’à  son  adoption  et  ses  décrets  d’application  (les  Députés,  quant  à  eux,
élaborent des propositions de loi, qui sont ensuite débattus au Parlement). 

 Quand on demande à un enfant ce qu’il veut faire plus tard et qu’il répond : ‘quand je serai
grand(e), je veux devenir astronaute, boulanger, maîtresse d’école ou hôtesse de l’air’, c’est
un projet professionnel qui est mis en avant. 

 Je me souviens aussi de ce détenu que je visitais, à Nice, Alain, 45 ans, qui me disait qu’en
sortant de prison, il ne saurait quoi faire et qu’il n’avait aucun projet pour sa vie ! 

 Il y a aussi des  projets à plus court terme, tels un  projet pour un spectacle, un  projet de
vacances, ou un projet de mariage, un projet d’avoir des enfants, etc… 

 Et  puis  on  a  comme  outils  techniques  des  projecteurs  à  faisceaux  lumineux,  des  rétro
projecteurs,  des  vidéo  projecteurs,  qui  projettent  des  images,  de  la  lumière,  afin  que
d’autres les voient. C’est une forme de projet, la projection.

II. LE PROJET DE DIEU EST PAIX  ,   BONHEUR  ,   ESPERANCE
Le  v.11  de notre texte continue :  ‘Je vous l’affirme :  ce ne sont pas des projets de
malheur, mais des projets de bonheur. Je veux vous donner   un avenir   et de   l’espérance’ !
Ailleurs, la Bible dit ceci : ‘Confie ton activité au Seigneur, et tu réaliseras tes projets’ (Pr.16 :3).
‘L’homme élabore de nombreux projets, mais seule la décision du Seigneur se réalise’ (Pr.19 :21). ‘ 
 Si nous élaborons des projets sans y inclure le Seigneur, alors non seulement nous
ne  savons  pas  s’ils  vont  tenir  ou  pouvoir  se  réaliser,  mais  en  plus,  c’est un orgueil
considérable : cela revient à dire à Dieu que nous n’avons pas besoin de Lui, que nous
pouvons nous débrouiller tout seuls, alors que son seul désir,  c’est notre bonheur,  la
paix, le shalom, car ce mot hébreu shalom désigne tout cela : paix, bonheur, salut, bien-
être, le fait d’être bien, d’être comme il le souhaite en nous ayant créé, être à l’aise.
Dieu désire que notre projet de vie s’accomplisse pour notre bien, et pour le bien des
autres qui nous entourent. < Lire Jac. 4     :13-16. >
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Le  texte  de  Jérémie  parle  d’un  avenir  et  d’une  espérance.  Quelle  est-elle,  cette
espérance ? (…) C’est  celle  qui  s’attache non  en  une  philosophie,  non  en  une  vague
croyance ou une personne humaine, mais  en la personne divine,  le Fils de Dieu, Jésus-
Christ !  A  maintes  reprises,  dans  le  NT,  l’apôtre  Paul  parle  de  cette  espérance  en  Dieu,
espérance  ‘qui  ne trompe pas’  (Rm.5 :5),  ‘espérance  de la  justice’  (Gal.5 :5),  ‘espérance de la
gloire’ (Col.1 :27), espérance synonyme de joie (I Th.2 :19), espérance mise en exergue avec la foi
et l’amour (I Cor.13 :13), espérance de la vie éternelle (Tit.1 :2 et 3 :7). 
< Pendant des siècles, la pointe sud de l’Afrique était appelée le ‘Cap des Tempêtes’, à cause des
très violentes tempêtes se produisant en ce lieu de jonction de l’Atlantique et de l’Océan Indien.
Mais en 1497, le navigateur portugais Vasco de Gama réussit à la franchir et découvrit la route
de l’Inde. De ce fait, le ‘Cap des Tempêtes’ a été appelé ‘Cap de Bonne-Espérance’ > 
 Par Jésus-Christ, la mort a été vaincue ; ainsi, la mort peut (et veut)  ne plus être le
‘Cap des Tempêtes’  (combien de gens ont peur de la mort, ou même de souffrances de la vie
apparentées à des tempêtes) mais le ‘Cap de Bonne-Espérance’, grâce à la Bonne Nouvelle
de Jésus-Christ, lui qui a passé ce cap avec succès en revenant de la mort à la vie, us
donnant l’assurance de la vie éternelle.  C’est cela, l’espérance chrétienne (qui est bien
davantage que l’espoir, qui est souvent aléatoire, ‘j’espère qu’il  fera beau demain !’),  celle  qui
commence là où tous les espoirs humains s’arrêtent, où tous les projets des hommes
stoppent, car effacés, trahis, disparus. L’espérance, c’est la grâce de Dieu, son amour
inconditionnel et illimité pour nous les hommes ! 

III. COMMENT METTRE EN ŒUVRE LE PROJET DE DIEU ?
Dieu veut mettre en application son projet de paix,  de bonheur,  d’espérance pour
nous les hommes ;  en nous disant – comme Il le disait déjà par son prophète aux exilés à
Babylone -: ‘Recherchez la paix de la ville  …  et intercédez en sa faveur’ (v.7a). 
Et avant cela, il avait dit : (v.5-6) ; en d’autres termes : ‘installez-vous’. Pour transcrire ces
versets pour nous aujourd’hui, cela veut dire que nous devons vivre dans la situation dans
laquelle nous nous trouvons, rechercher la paix et le bien-être de l’endroit où Dieu nous
a placés et prier pour cela ! 
Deux choses sont donc ici décrites, pour mettre en œuvre le projet de Dieu pour nous :
1) Rechercher la paix de la ville
Le mot hébreu traduit ici par ‘paix’ est de nouveau ‘shalom’, comme dans la promesse de
Dieu à l’égard de son peuple.  Rechercher la paix de la ville dans laquelle nous nous
trouvons,  cela veut dire  rechercher le  shalom,  le  bonheur,  le  bien-être,  le  bien,
l’harmonie,  la sérénité. Vous savez que j’ai très à cœur cette notion de   shalom, car je
crois vraiment que c’est fondamental dans notre témoignage, mes frères et sœurs ! Je
vous ai déjà prêché une fois (en janvier dernier) sur le fait d’être une église de paix. 
Pratiquement,  cela veut dire quoi,  rechercher la paix de la ville ?  (…)  Cela veut dire
essayer de tout faire pour que la paix règne dans la ville,  le village,  le quartier,  le
lieu où nous (ou notre église)  demeure.  Concrètement, pour notre église de St Jean de la
Ruelle, cela veut dire essayer d'être des artisans de paix pour notre ville de St Jean de la Ruelle,
et  particulièrement  pour  les  quartiers  qui  entourent  notre  église :  Les  Salmoneries,  les
Bénardières,  Chanteloup, le chemin de Chaingy, la Petite Espère, … (raconter :  j'ai essayé de
m'impliquer dans le conseil citoyen, dans le centre social Rol Tanguy, ou bien j'ai proposé mes
services et ceux de notre église au Maire, pour par ex. des médiations dans les quartiers, ou
donner un exposé sur la paix sociale, etc..., mais pour l'instant, il est vrai, cela est surtout resté
au niveau de la proposition, mais j'aimerais bien aller un peu plus loin...) ;  cela veut aussi dire, par
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ex., s'impliquer dans des associations de nos quartiers : sociales, culturelles, sportives (ce que
certains d'entre vous faites déjà), ou bien s'engager dans les conseils municipaux de nos villes ou
villages (ce que certains d'entre vous faites aussi déjà), ou bien carrément proposer que notre
église ou association sociale (Solidarité et Partage) fasse qqch de concret pour aider la ville
(comme par  ex.  il  y  a  qq  années  avec  City  Station,  ou  bien  ailleurs  Bouge  ta  ville),  ou  bien
s'engager dans les aumôneries (auprès des personnes malades, en prison,  à l'armée).   Etre
acteurs de shalom, de paix sociale, rechercher le bien, la paix, le bonheur de notre ville !
2) Intercéder pour la ville
Le prophète demande de rechercher le bien   (shalom)   de la ville, et de   prier pour elle. 
Mes  frères  et  sœurs,  intercédez  -  vous  régulièrement  pour  votre  quartier  ,    votre
village  ,   votre ville  , votre environnement, vos collègues de travail, les commerçants vers
qui vous faites vos courses, et votre Maire et Conseil municipal, Conseil départemental
et Conseil régional, votre Député(e) ? Connaissez-vous le nom de votre Député(e) ? - parler
du Service Pastoral auprès des Parlementaires, et de la rencontre que des responsables du CNEF
auront très prochainement avec la Députée de notre Circonscription du Loiret à propos des lois
de bioéthique, prions pour cet entretien (cf. ce que je vous décrivais au début de ce message, ma
visite  de  l'Assemblée  nationale,  …  qui  va  m'inciter  dorénavant  à  davantage  prier  pour  nos
Autorités, y compris bien sûr les Ministres et le Président de la République). 
Vous connaissez bien sûr les autres passages bibliques qui nous exhortent à prier pour
les Autorités : Romains 13:1-8, I Timothée 2:1-8 (étudié récemment au Café-Bible). 
 Quand nous allons dès cet été prier pour le développement de notre Eglise locale (et en
automne aussi, avec des soirées et une journée de jeûne et prière spéciales pour cela), eh bien
pensons à aussi prier nos villes,  nos villages et nos quartiers  (aussi si nous pensons par ex.
peut-être faire un essaimage, par ex. à La Source... c'est une des options parmi d'autres...).
Et le prophète Jérémie dit ensuite ceci :  '…  parce que votre paix/bonheur (shalom)
dépend de la sienne' (v.7b) : incroyable, cela, mes frères et sœurs : notre paix dépend de la
paix de la ville dans laquelle nous nous trouvons ! C'est donc bigrement important de prier pour
notre ville, notre quartier, notre village, car cela nous affecte aussi directement !

Conclusion : 
Comme presque toujours dans la Parole de Dieu, quand il y a des ordres, des commandements,
des exigences pour nous les humains, il y a aussi des promesses qui nous permettent de les
réaliser,  comme pour nous dire :  ‘ce que je vous commande ici,  moi le  Seigneur,  ce n’est pas
utopique ou irréalisable, puisque je vous promets que je serai avec vous’ ;  cf. par ex.  Mt.28 :19,
l’ordre donné par Jésus à ses disciples d’aller prêcher la Bonne nouvelle à toute la création, de
baptiser et faire des disciples, qui se termine par cette merveilleuse promesse : ‘Et voici, je suis
avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du monde’ (v.20). Donc là aussi, voici les promesses :
‘Vous me chercherez  ,    et vous me trouverez  ,    si    (  car  )    vous me chercherez de tout
votre cœur’ (Jér.29 :13).  Quelle promesse pour nous ! Dieu se laisse trouver par ceux
qui le cherchent. Le Seigneur a promis d’être avec ceux qui font appel à lui, il ne décevra pas,
car ses projets sont certains et dignes de confiance … aussi pour ceux qui sont en exil, loin de
chez eux, ou ceux qui ne voient pas d’avenir professionnel ou sentimental ou social, ou même ceux
qui sont en prison.   Oui,  les projets de Dieu à ton égard,  mon frère, ma sœur,  sont des
projets de paix et non de malheur, afin de te donner un avenir et de l’espérance.Le Seigneur
est là, il ne nous abandonne pas, il ne nous abandonnera jamais (cf. les paroles adressées à Josué
au début de son livre, et la promesse de Mt.28 :20 citée ci-dessus). Et toi, mon frère, ma sœur :
quel est/quels sont ton/tes projet(s) ? As-tu confiance que le Seigneur désire te les faire se
réaliser, s’ils sont conformes à sa volonté et que tu lui obéis ? (…) Es-tu conscient qu’il ne désire
que ton bonheur ? (…) Cela est valable aussi pour le développement de notre église locale !     Amen
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